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RESUME 

A travers un transect dans l’oued Idikel, nous 

montrons une formation végbtale type "forêt-galeries". Cette 

formation est dominée par une strate arborescente à Pistacia 

atlantica Desf., une strate arbustive essentiellement a Myrtus 

NiveLLeL et une riche strate herbacée. 

La combinaison floristique est probablement une 

unité syntaxonomique (PistacLo-Myrtetum NiveLLei-1 peu ou pas 

étudiée dans les oueds de I'Ahaggar. 

Par ailleurs, deux relevés stigmatistes accompa- 

gnent le transect pour mieux évaluer la richesse floristique 

de l'oued Idikel. 

En plus de I'importance floristico-écologique de 

L'oued, nous rappelons que Le Myrte, entre autre, a des pro- 

priétés aromatiques, médicinales et 4conomiques évidentes. 

(11 La nomenclature adomptbe est celle de "Flore du Sahara" 
de P. OZENDA, 1977. 

(21 Hoggar : terme francisé de Ahaggar. 
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1. INTRODUCTION 

Le travail que nous proposons est une approche 

phytosociologique d'un groupement pseudo-forestier mais relic- 

tuet dans l'oued Idikel situé a une dizaine de kilomètres au Sud- 

Sud-Est du village de Tarahna{nent et au Piémont Sud de la 

Taessa. 

L'originalité floristique de L'oued Idikel rési- 

de dans L'existence d'un complexe floristico-écologique à do- 

minance de taxons méditerraneens comme Pistacio atlantica 

(Bétoum(l)) et Myrtus niveLLei (TefeLtest(2)). 

Avant d'entamer notre contribution, nous rappe- 

tons qu'it existe une riche bibliographie sur la végétation 

du Sahara. Dans Le Hoggar, nous pouvons citer MAIRE, 1933 à 

1940. Les travaux de cet auteur ont porté essentiellement sur 

L'identification et la répartition des différents taxons comme 

par ailleurs sur' tes descriptions des "formations steppiques" 

ou des steppes savanes à Acacia (s.l.). 

QUEZEL, de 1954 a 1965 aborda ta syntaxonomie 

des principaux groupements désertiques du Sahara, du Tchad à 

la Mauritanie. Cet auteur décrivit un ensemble de syntaxons 

propres aux oueds comme aux plateaux (Hammadas et Regs) et 

aux dunes (Ergs). 

Recemment BARRY et Coll., 1973 à 1987, précise- 

rent avec beaucoup plus de données floristiques les limites 

bioctimatiques,chronologiques et syntaxonomiques des diffé- 

rentes unités de végetation ainsi qu'une représentation carto- 

graphique. 

(1) _ 
(21 

Nom vernaculaire du Pistachier de L'Atlas 
et du Myrte du Hoggar 
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Notre étude relative à La végbtation contractée 

de L'oued IdikeL, montre a travers un transect précis un grou- 

pement v&gétaL original et relictuel. Le groupement végetal 

nous a permis de décrire une association nouvelle: Le Pistacio- 

Myrtetum nive.LLi ass. nov. et de montrer ainsi Les Limites 

méridionales des formations à Pistacia atlantica. 

II. LE MILIEU PHYSIQUE 

La région étudiée s'insère dans Le Sahara central 

qui correspond suivant Les auteurs au Hoggar et aux T'assilis 

(QUEZEL, 1965). Ainsi L'ensemble appartient au massif du Hoggar, 

d'altitude moyenne égale A 1500 m. 

Ce sont Les vastes zones des piémonts Sud d'oti 

naissent Les Oueds et Les zones d'épandage et "dès que Les 

reliefs, mêmes faibles surgissent,L'arbre renait, béneficiant 

peut être, en plus de L'abri naturel qu'ils représentent, d'un 

infero-flux peu profond" (BARRY et COLL., 19761. 
1 

Au point de vue pluviométrique, Les donnees avan- 

cées dans Les nombreux ouvrages sont trés différentes; pour La 

station de Tamanrasset (1376 ml, Les moyennes annuelles sont 

de 43.8 mm selon QUEZEL; 51 mm selon BARRY et 20 mm selon OZENDA. 

'Comme Le signale PUEZEL (1965),L'isohyète 20 mm 

contourne Le grand massif du hoggar et dans ces régions hyper- 

arides, 2Omm de pluies sont au moins nécessaires au départ et 

au developpement de La vegétation. 

Du point de vue. bioclimatique, en se basant sur 

Le mode de vegetation Contract&e, BARRY et COLL. (1973)concLu- 

rent que cette tendance au type contracté marque La Limite 

septentrionale de L'étage hrémique moyen... modulé, soit par 

L'influence méditerranéenne soit par Le front tropical. 
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Tout le massif du Hoggar s'insère dans L'étage 

érémique moyen tropical avec des pluies essentiellement tropi- 

' cales mais très irrégulières (BARRY et Co11.,1976?. 

III. ETUDE DE LA VEGETATION 

Dans L'oued IdikeL, les mosaïques de groupements 

vegétaux en place, montrent toute la complexité du milieu eda- 

phique. A cette complexité édaphique est subordonnée une comp- 

lexité syntaxonomique, expression même des différentes physio- 

nomies de L'oued. En effet, comme le rapportent BARRY et COLL. 

(1982) "en ce qui concerne le domaine du Sahara central, trois 

secteurs s'opposent par l'absence d'especes phanérophytes et 

par La distribution de grands ensembles floristiques, tel que 

ta savane désertique à Acacia-PanLcum et la forêt steppe à 

TamarLx articulata". 

C"est dans cet ensemble de "forêt steppe" que 

nous situons le transect de végétation de 1"Oued Idik-eL. Les 

différents groupements reposent sur differentes terrasses et 

d'Est en Ouest nous distinguons : (Transect No 1, 

- Au pied des falaises rocailleuses, brunies par Le soleil, 

MorLcandLa arvensis ssp robusta émerge associée parfois à 

Pituranthos scoparius. C'est cette dernière espèce qui consti- 

tue, pour BARRY et Coll. ( 1976),l'essentiel des formations vége- 

tales de type méditerranéo-montagnard autour de 1'Atakor. 

- Vers te lit mineur, Là ou la terrasse est moins pourvue 

d'éléments grossiers et là oti l'humidité est manifestement plus 

importante, nous retrouvons AtrLpLex halimus et Juncus mariti- 

mus. 

- Sur la terrasse centrale, entre le lit mineur et le lit 

majeur, se situe la véritable "forêt-steppe". La physionomie 
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dominante est ,une pseudo-forêt & Pistacia atlantLca et Tamarix 

articulata en strate arborescente avec un recouvrerient de 5 à 

ICI x. En strate arbustive, nous retrouvons exclusivement Myrtus 

niveLLc avec un recouvrement de 15 à 20%. 

C'est dans cette formation vkgétale et à travers 

l’analyse floristique de deux relevés que nous sommes amenés 8 

proposer l’association relictuelle à Pistacia atlaqtica et 
Myrtus niveLLi, dénommée PLstacio-Myrtetum niveLLei ass.nov. 

se rapprochant des associations des lits d'oueds, des ravins et 

des zones d'épandage dans le Hoggar. 

Cette association est en effet une association 

relictuelle car elle correspond B un "lambeau de végétation 

instatlée sous d'autres climats que le climat actuel." (GBHU et 

RIVAS-MAR;INEZ, 1981). 

La classe spéciale des hautes montagnes du Sahara 

Central sont les LavaqduLetea antineae(QUEZEL, 1965). C'est a 

cette classe que se rattache Le LavanduLion antineae CQUEZEL, 

1969,avec une association des Lits d'oueds et des ravins, asso- 

ciation qui peut aussi coloniser Les zones d'épandage. Dans 

cette association l'auteur definit une sous-association à Rhus 

triportitum ou comme différentielle nous retrouvons PLstacia 

atlafjtica, (rclev6 No 03). 

De la même façon un schéma syntaxonomique est 

propose par BARRY et Coll. (1985)pour les oueds. Dans la classe 
des HeLianthemetea Lippii, l'ordre des Gymnocarpe-AtractyLetaLLa 

serratuloides est un ordre thermo-méditerranéen du Sahara septen- 

trional. Dans les oueds l’alliance AnthLrrhino-Pituranthion 

scopariae, BARRY et Coll. (1985, se distingue par les facies a 

Retama retam, Rhus tri.partitum et LizLphus Lotus selon ces 

auteurs. Si nous ,tenons compte de l'association b Pistacia 

atlantica et Liziphus Lotus, bien dCcrite dans les dayas des 

piémonts sud de L’Atlas Saharien (ABDELKRIM 1977 et 1985 ; 
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OZENDA, 1977; BARRY et Coll., 1973),nous pouvons retenir L'Anthir- 

rhino-Pituranthion scopariae(BARRY et Coll., 198S)comme alliance 

à Laquelle nous pensons rattacher le PCstacio-Myrtetum riiveLLel 

Ass. Prov. d'autant que dans les descriptions physionomiques pré- 

conisées par BARRY et Coll. (1977 à 19871se situent au niveau des 

.formations principalement j Pi-turanthos scopari-us de l’étage médi- 

terranéo-montagnard du Hoggar. 

L'association des dayas et des oueds à Pistacia 

atlaritica constitue des sub-ctimax dans Les conditions extrêmes 

actuelles ne favorisant point te développement ou ta régénération 

du pistachier de L'Atlas. 

Enfin sur La berge droite de l'oued Idiket, une 

terrasse, anciennement stabilisée et profonde est envahie par 

AtripLex halimus en mono- strate arbustive et dense. Cette forma- 

t~ion constitue une véritable steppe sub-hatophite caractérisant 

assez bien ta classe des SaLicornietea. AtripLex halimus, dans 

ce transect, présente une physionomie typique des terrasses at- 

tuviates que nous avons rencontré et composant ta steppe buis- 

sonnante à AtripLex halimus et Artemisia campestris ssp gLuti- 

nosa de la sous-association à ArtemisLa campestris qui est "sans 

doute la plus répandue dans Les Lits d'oueds de faible inctinai- 

son et des zones d'épandage entre 1800 et 2400 m" CQUEZEL, 1965). 

1 

IV. CONCLUSION 

Les taxons méditerranéens que nous pouvons ren- 

contrer au niveau des différentes formations végétales du 

Hoggar demeurent Les témoins d'une végétation méditerraneenne 

sous forme de Lambeaux. Clest une végétation retictuelte ftuc- 

tuant entre L'étage bioclimatique érémique méditerranéen et 

t'étage érémique moyen tropical. Les limites, comme te mention- 

nent BARRY et Coll., 1973, restent incertaines. 
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Notre transect montre une physionomie contractée 

des formes de "forêts-galeries" ou de "forêts-steppes" à t'ex- 

trême Limite méridionale de PLstacla atlantLcà. Ces mêmes 

"forêts-galeries" se Localisent dans Les dayas des piémonts 

Sud de L'Atlas Saharien. 

Le cortége ftoristique se distingue par un endé- 

misme particulier de La strate arbustive dominée par Myrtus 

riLveLLeL, trés fréquent au niveau:des oueds dans Le'H'oggar 

mais aussi par L'originalité de PLstacLa atlar7tLca qui est 

une endémique Nord Africaine. 

IL apparait ainsi‘qu'au niveau de L'oued Idiket, 

Le joyau floristique que représente Le PLstacLo-Myrtetum QLveLLeL 

Ass. Nov. est une association stable, sub-ctimacique a, t'image ' 

du Lizipho-PLstacLetum atlanticae des dayas du Sahara septentrio- 

nal. 

Deux relevés floristiques au niveau d'un oued 

sont évidemment insuffisants dans ce vaste territoire. Des 

études plus completes au niveau de toutes tes formations à 

PCstacLa atlaritica sur t'étendue de son territoire biogéo- 

graphique preciseraient beaucoup plus ta signification cho- 

rologique et syntaxonomique et Les retations entre les dif- 

férents syntaxons où t'espéce figure. 

. 
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PLstacio-Myrtetum niveLLei 

(Asso. prov.1 

NO relevé 

Surface CM21 

Altitude (ml 

Exposition 

Pente (X1 

Rec.génrJ (X1 

Elt. Gros. C%l 

CARACTERISTIQUES PRESUMEES 

Pistacia atlaritica (a) 
Myrtus NiveLLei (bl 
ALthaea Ludwigii (cl 
Launaea nudicaulis 
Asteriscus graveolens 

ESPECES DE LIEUX HUMIDES 

BaLLota hirsuta var. saha. 
Cyoodon dactylon 
Trichodesma africanaoum 
Juricus marctimus 
Cyperus sp 

ESPECES DE TERRASSES ALLUVIALES 

Tamarix articulata 
ZcLLa spiQosa 
AtrLpLex halcmus 
Art. campestris ssp granuLata 
PuLlcaria undulata 
PuLLcaria crispa 

LavanduLetaLia Ar\tineae QUEZEL,l965 
Pituranthos scoparius 
MarubLum desertiL 

AUTRES ESPECES 

Moricaridia arvensLs ssp robusta 
TrigoneLLa polycerata 
l ris Reboudiaoa 
Linaria sagittata 
Andrachoe telephiodes 

OI 

100 

1730 

o-5 

60 

o-5 

1 .l 
3.3 

t 
t 
t 

1.1 
i .l 

t 
t 
t 

t 
2.1 

t 

A 
t 

02 

100 

1730 

nulle 

5-10 

60 

10 

1 .l 
3.3 

t 
t 
. 

. 
1 .l 

t 
1.1 

t 

. 

t 
t 
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RELEVE No 03 CORRESPONDANT AU RELEVE 12 DE QUEZEL,1965 

PAGE 231 

Surface m2 50 

Exposition sw 

Pente 15 

Recouvrement % 90 

Altitude m. 2000 

Lieu: Hoggar Taessa, Lit supérieur de l'oued Torak. 

Association à OLea LaperrhL et Crombe krakiLLi var. garamas. 

OLea LaperrinL 

Crambe krakilii var. suggarica 

Ephedra major var. suggarica 

CeLsia Longirostris 

Rhus triparititum 

PeripLoca Laevigata 

Pistacia atlantica 

CaraLLuma venenosa 

AtripLex halimus 

Marubium desertii 

Pituranthos scoparius var. faLLax 

Centaurea foucauldiana 

Dianthus crinitus 

BaLLota hirsuta var. 

GLobuLaria alypum var. visceritensi 

HypparrenLa hirta 

Moric. arven. var. garamantum 

Cymbopogon schoenanthus 

Morttia canescens 

3.4 

t 

1.3 

t 

2.4 

1.4 

1.1 

3.5 

1 

t 

1.3 

1 .l 

t 

2.3 

2.3 

1.3 

t 

t 

t 
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